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Les origines de Les origines de 
la science la science 

occidentaleoccidentale

Les tournants de lLes tournants de l’’histoire (et de la science) histoire (et de la science) 
on parfois on parfois 

des causes qui sdes causes qui s’’apparentes aux conjonctions apparentes aux conjonctions 
astrales...astrales...
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LL’’hhééritage ritage -- 11

Les anciennes civilisations - babylonienne, 
égyptienne, indienne - ont laissé un grand 
patrimoine de connaissances, mais leurs 
calculs sont des calculs pratiques.

L’astronomie est une astronomie 
d’observation : on enregistre les 
mouvements des astres, mais on n'explique 
pas les causes de ces mouvements.

Les mathématiques abstraites, les modèles 
cosmologiques seront la qualité distinctive 
de la civilisation grecque.
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Quand la science sQuand la science s’’appelait philosophie...appelait philosophie...

Le rêve grecLe rêve grec ::

1.1. DDéécrire la nature par les mathcrire la nature par les mathéématiques.matiques.

2.2. RRééduire les phduire les phéénomnomèènes complexes nes complexes àà des des 
causes causes ‘‘simplessimples’’..

3. Remettre en question toute vérité, même 
évidente, par ex. en utilisant l'expérience.

Ce rêve commence avec les philosophes 
naturalistes, de Thalès à Anaxagore, et se 
termine au IIe siècle après J.-C. avec Ptolémée 
d'Alexandrie et Galien.
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Le miracle grec : à la recherche d'explications rationnelles

Les philosophes naturalistes du VI-IVe siècle av. J.-C. 
ont des grandes intuitions:

• La Terre, la Lune et le Soleil ont une forme sphérique, 
et sont suspendus dans  l'espace.

• la Terre tourne sur elle même en 24 h; 

• la Lune reçoit sa lumière du Soleil;

• la matière est constituée d'atomes indivisibles et 
indestructibles; 

• tant qu‘ils tournent, les astres restent en l'air; 
etc. etc.
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300
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La science hellLa science helléénistique, sous lnistique, sous l’’empire romain, et empire romain, et àà ByzanceByzance
((ééchelle arbitraire de 0 a 100)chelle arbitraire de 0 a 100)

Timeline A
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Les Arabes et la reprise en EuropeLes Arabes et la reprise en Europe

Timeline B
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La Géométrie
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La gLa gééomoméétrietrie

Pour les Grecs, la gPour les Grecs, la gééomoméétrie ntrie n’’est est 
pas seulement lpas seulement l’é’étude des tude des 
figures planes ou solides :figures planes ou solides :

1.1. DD’’un côtun côtéé, c, c’’est un est un procprocééddéé de de 
calculcalcul –– que, avec lque, avec l’’hhééritage ritage 
arabe, nous avons remplacarabe, nous avons remplacéé par par 
le calcul numle calcul numéérique.rique.

2.2. De lDe l’’autre côtautre côtéé, c, c’’est, avec est, avec 
Euclide, lEuclide, l’’archarchéétype des type des 
sciences exactessciences exactes..
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Dessin d'exDessin d'exéécution dcution d’’une colonneune colonne
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Science exacte ou Science exacte ou axiomaticoaxiomatico -- ddééductiveductive

•• On dOn déémontre montre des nouvelles proprides nouvelles propriééttééss par des procpar des procééddéés s 
logiques, logiques, àà partir de propripartir de propriééttéés ds dééjjàà prouvprouvéées.es.

•• Puisque Puisque on ne peut pas tout don ne peut pas tout déémontrer indmontrer indééfinimentfiniment, on se , on se 
base sur quelques propribase sur quelques propriééttéés simples, inds simples, indéémontrables montrables 
((axiomesaxiomes, , postulats, hypothpostulats, hypothèèses ses ; en physique, ; en physique, principiaprincipia ).).

• Les affirmations de la théorie ne concernent pas des objets
du monde réel mais des entités spécifiques de la théorie 
considérée.

• À l’intérieur d’une théorie, les déductions sont exactes, 
vérifiables, en nombre illimité.
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ThThééories  ories  axiomaticoaxiomatico ––
ddééductivesductives

• Une théorie est applicable au monde physique grâce à des 
“règles de correspondance” entre les objets de la théorie et les 
objets concrets ( ou ’’apparences’’ ).

• Les règles de correspondance n’ont aucune garantie absolue; 
(entre autres, le domaine de validité des règles de 
correspondance est toujours limité).

• La méthode fondamentale pour contrôler la validité des règles 
de correspondance est la méthode expérimentale.

• Une théorie n’est pas une "vérité". Si une théorie est 
désavouée par l’expérience, il faut la modifier ou en chercher 
une meilleure.



1212 F. Soso 2007F. Soso 2007

Tout cela peut paraître 
inhabituel, mais:

On utilise des “postulats” en d’autres occasions, par ex. :

“Tous les hommes sont égaux sans distinction de race, de 
couleur, de sexe, de langue, de religion, de richesse, de 
naissance ou autre condition”.

------------------------------------------------------

Quant à la distinction entre objets théoriques et objets 
réels, posons-nous quelques questions :

• “ Est-ce que les orbites des planles orbites des planèètes sont elliptiques ? tes sont elliptiques ? “

ou alors :

• “ Est-ce que la lumière, la température, la charge
électrique, les électrons ou les atomes existent ? “

[ la réponse est : non ]



1313 F. Soso 2007F. Soso 2007

En rEn réésumsuméé

Une thUne thééorie orie axiomaticoaxiomatico –– ddééductiveductive
a une structure logique :a une structure logique :

•• postulats, axiomes, objets postulats, axiomes, objets 
éélléémentairesmentaires

▼▼

•• mmééthode unitaire de dthode unitaire de dééduction duction 

▼▼

•• consconsééquences et nouvelles quences et nouvelles 
propripropriééttéés  en nombre illimits  en nombre illimitéé
(=> cr(=> crééations et inventions)ations et inventions)
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Origines de la science Origines de la science 
( moderne, occidentale...)( moderne, occidentale...)

En se référant à la notion de “science exacte” on peut 
affirmer qu’il n’y avait pas de science :

• Ni dans les anciens empires

• Ni dans la Grèce du V siècle av. J.-C.

• Ni dans les oeuvres de Platon ou d’Aristote,

• Ni dans la culture romaine.

On a le premier exemple de sciences exactes au III s. av. J.-C. à
Alexandrie ( avec Euclide et ses disciples ), et ce fut une 
caractéristique essentielle de la civilisation hellénistique.

[ Check : qui savait démontrer un théorème ? ]
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[ Hell[ Helléénisme, nisme, kesakokesako ? ] ? ] 

Donc :Donc :

Si lSi l’’on cherche une date pouron cherche une date pour les origines de la les origines de la 
science,science, par ex. arabe puis occidentale, le choix par ex. arabe puis occidentale, le choix 
le plus plausible se situe dans la ple plus plausible se situe dans la péériode riode 
connue sous le nom dconnue sous le nom d’’HellHelléénismenisme. . 

CC’’est aussi le moment oest aussi le moment oùù les disciplines les disciplines 
scientifiques (astronomie, physique, scientifiques (astronomie, physique, 
mméédecine...) decine...) se sse sééparent de la philosophieparent de la philosophie..

[ D[ D’’habitude, on fait commencer la science habitude, on fait commencer la science 
moderne avec moderne avec Copernic, Kepler, GalilCopernic, Kepler, Galilééee ; il ; il 
faudra reculer cette date dfaudra reculer cette date d’’environ 2000 ans! ]environ 2000 ans! ]
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À confirmation que ‘la science’ est née 
avec l’hellénisme...

... diff... difféérentes threntes thééories scientifiques ories scientifiques 
hellhelléénistiques:nistiques:

•• la gla gééomoméétrie euclidienne, trie euclidienne, 

•• ll’’optique goptique gééomoméétrique trique etet la perspectivela perspective

•• la thla thééorie des machines simples, orie des machines simples, 

•• ll’’hydrostatique, hydrostatique, 

•• la thla thééorie des nombresorie des nombres

•• La gLa gééographie mathographie mathéématiquematique

...ont ...ont ééttéé incluses substantiellement incluses substantiellement 
inchanginchangéées dans la science moderne.es dans la science moderne.

Théorie des marées...
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ThThééories scientifiques :ories scientifiques :

•• Il nIl n’’existe pas de thexiste pas de thééories "vraies" ou "fausses",  dans le sens ories "vraies" ou "fausses",  dans le sens 
ququ’’une thune thééorie scientifique ne contient pas de orie scientifique ne contient pas de ““vvééritritééss””
absolues et prouvabsolues et prouvéées en ce qui concerne le monde res en ce qui concerne le monde rééel.el.

•• Il existe seulement des thIl existe seulement des thééories plus ou moins ories plus ou moins ““bonnesbonnes””, dans , dans 
le sens que (par lle sens que (par l’’interminterméédiaire des rdiaire des rèègles de correspondance) gles de correspondance) 
les dles dééductions trouvductions trouvéées es ““correspondentcorrespondent”” aux phaux phéénomnomèènes nes 
observobservéés.s.

•• Seule la confrontation avec lSeule la confrontation avec l’’expexpéérience peut dire si une thrience peut dire si une thééorie orie 
est plus ou moins satisfaisante.est plus ou moins satisfaisante.

•• Quand une thQuand une thééorie norie n’’est plus est plus ““bonnebonne”” (= il y a des (= il y a des 
phphéénomnomèènes qunes qu’’elle ne peut pas expliquer), pas de drames : elle ne peut pas expliquer), pas de drames : 
on modifie les hypothon modifie les hypothèèses et on cherche une thses et on cherche une thééorie orie 
““meilleuremeilleure”” –– qui amqui amééliore la qualitliore la qualitéé dd’’interprinterpréétation ou la tation ou la 
quantitquantitéé de faits expde faits expéérimentaux qurimentaux qu’’elle explique.elle explique.
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Avant l Avant l ‘‘HellHelléénismenisme
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En Astronomie... Des cercles dans le cielEn Astronomie... Des cercles dans le ciel
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1 1 -- Orbites allongOrbites allongéées ?es ?

Les saisons (entre les solstices et les Les saisons (entre les solstices et les 
ééquinoxes) nquinoxes) n’’ont pas la même duront pas la même duréée:e:

PrintempsPrintemps 94 94 ½½ joursjours
EtEtéé 92 92 ½½ joursjours
AutomneAutomne 88 88 1/81/8 joursjours
HiverHiver 90 90 1/81/8 joursjours
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2 2 -- Stations et rStations et réétrotro--gradationsgradations

La planète Mars par rapport aux « fixes »
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Quand les philosophes sQuand les philosophes s’’en mêlent en mêlent 
Platon Platon (v. 428(v. 428--347 av. J.347 av. J.--C.)C.)

A Athènes, Platon se passionne à la physique en âge avancé. 
Il pose ce problème aux mathématiciens :

... quels sont les mouvements circulaires et uniformes qu'il convient de 
prendre pour hypothèse afin de sauver les apparences que les astres 
errants** nous présentent ?

** la Lune
le Soleil
Mercure
Venus
Mars
Jupiter
Saturne

Les étoiles sont dites "fixes", parce qu‘on les 
pense fixées à une sphère externe aux autres 
(d'où le nom "firmament").
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La rLa rééponseponse

Eudoxe de Eudoxe de CnideCnide (IVe si(IVe sièècle av. J.cle av. J.--C. ), C. ), CallippeCallippe, , 
puis Aristote :puis Aristote :

•• Les astres mobiles sont transportLes astres mobiles sont transportéés par un s par un 
systsystèème de sphme de sphèères, ayant le même centre que res, ayant le même centre que 
la Terre. la Terre. 

•• La rotation de chaque sphLa rotation de chaque sphèère est uniforme, re est uniforme, 
mais lmais l’’axe, la vitesse et le sens de rotation sont axe, la vitesse et le sens de rotation sont 
propres propres àà chacune.chacune.

•• 27 sph27 sphèères pour Eudoxe, 7 de plus pour res pour Eudoxe, 7 de plus pour 
CallippeCallippe, et 55 au total pour Aristote !, et 55 au total pour Aristote !
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Aristote Aristote (384(384--322 av. J.322 av. J.--C.)C.)

Enfin, Aristote le "classificateur"
s'attelle à une théorie du monde 
qui  explique ... tout.

Il s'empare des idées courantes 
sur la matière et le cosmos, et 
construit un système unitaire, 
faux, mais complet et revêtu 
d’une logique imparable.

Personne ne saura changer ce système 
sans le refaire totalement  � XVIIe siècle.
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La  physique dLa  physique d’’Aristote Aristote 

Quelques propositions:

• Le vide n'existe pas

• Le monde est constitué de quatre éléments
(terre, eau, air et feu) plus un cinquième.

• Le seul mouvement  ‘naturel’ sur Terre est rectiligne, 
vers le haut pour les corps légers, comme l'air et le feu, 
vers le bas pour les corps lourds, comme la terre et 
l'eau.

• Les corps lourds tombent plus vite que les corps légers.

• Tout autre mouvement implique une force appliquée - La 
vitesse est proportionnelle à la force (sans force, pas de 
vitesse).



2828 F. Soso 2007F. Soso 2007

Le Cosmos d'Aristote 

Entre la sphère de la Lune et celle des 
étoiles, un cinquième élément, l'éther, 
incorruptible, n’admet que des 
mouvements circulaires uniformes 
éternels.

Les orbes emboîtés ont une réalité
physique concrète. Leur nombre passe à
55. 

C'est un univers clos, petit, où rien ne 
peut changer; on ne remarquera plus les 
comètes, les nouvelles étoiles, ni même 
les taches solaires.
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L'hellL'helléénisme nisme 
((IIIeIIIe –– Ier siIer sièècle av. J.cle av. J.--C.)C.)

Les scientifiques du Les scientifiques du IIIIIIee et IIet IIee sisièècle av. J.cle av. J.--C.C.

Aristarque, Euclide, Hipparque, ArchimAristarque, Euclide, Hipparque, Archimèède, de, 
SSééleucos, Eratosthleucos, Eratosthèène, Apollonios...ne, Apollonios...

jettent jettent AristoteAristote aux oubliettes, et continuent leurs aux oubliettes, et continuent leurs 
ddéécouvertes (mathcouvertes (mathéématiques):matiques):

•• ll’’hhééliocentrismeliocentrisme, , 

•• les les dimensionsdimensions de la Terre et de la Lune, de la Terre et de la Lune, 

•• la la distancedistance TerreTerre--Lune, Lune, 

•• la la prpréécessioncession des des ééquinoxes, quinoxes, 

•• l'idl'idéée de e de gravitgravitéé,,

•• la thla thééorie des orie des marmarééeses ......



3131 F. Soso 2007F. Soso 2007

PPéériode hellriode helléénistiquenistique

AristarqueAristarque (puis (puis HipparqueHipparque) ) éévalue le value le 
dimensions de la Lune (et du Soleil) par dimensions de la Lune (et du Soleil) par 
rapport rapport àà la Terre.la Terre.

ÉÉratosthratosthèènene mesure (avec une mesure (avec une prpréécisioncision de de 
0.8 %) les dimensions de la Terre, et dresse 0.8 %) les dimensions de la Terre, et dresse 
la carte du monde connu.la carte du monde connu.

Les propriLes propriééttéés des (sections) s des (sections) coniquesconiques sont sont 
éétuditudiéées tres trèès en ds en déétail par tail par ApolloniosApollonios de de 
PergaPerga ( les ( les ‘‘coniquesconiques’’ sont des cercles vus sont des cercles vus 
sous des angles spsous des angles spéécifiques ).cifiques ).

Les Grecs sont dLes Grecs sont dèès lors outills lors outilléés pour ds pour déécrire crire 
les trajectoiresles trajectoires de principaux corps cde principaux corps céélestes lestes 
(plan(planèètes, satellites, comtes, satellites, comèètes).tes).

Mesure du diamètre de 
la Lune
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Au Au IIIeIIIe sisièècle il y avait cle il y avait àà Alexandrie :Alexandrie :

•• Le Le MusMusééee (maison des Muses) avec une (maison des Muses) avec une 
cinquantaine de professeurs, un parc cinquantaine de professeurs, un parc 
botanique et un zoologique.botanique et un zoologique.

•• La grande La grande bibliothbibliothèèqueque (=> 700.000 (=> 700.000 
rouleaux), et trois autres bibliothrouleaux), et trois autres bibliothèèques, ques, 
dontdont

•• Le Le SerapeumSerapeum, premi, premièère bibliothre bibliothèèque que 
publique avec 43.000 volumes.publique avec 43.000 volumes.
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Au Au IIIeIIIe sisièècle il y avait cle il y avait àà Alexandrie : Alexandrie : 

•• EuclideEuclide, qui enseignait les  math, qui enseignait les  mathéématiques matiques àà des des ééllèèves trves trèès s 
brillantsbrillants

•• ArchimArchimèèdede, avant de rentrer , avant de rentrer àà SyracuseSyracuse

•• CtCtéésibiossibios ll’’inventeur, et son inventeur, et son éécole de mcole de méécaniquecanique

•• ÉÉratosthratosthèènene, directeur de la grande Biblioth, directeur de la grande Bibliothèèque et maque et maîître du tre du 
fils du roi.fils du roi.

•• PhilonPhilon de Byzancede Byzance ( hydraulique )( hydraulique )

•• Aristarque de SamosAristarque de Samos , qui prônait l, qui prônait l’’hhééliocentrisme liocentrisme 

•• Apollonios de Apollonios de PergaPerga, auteur de la th, auteur de la thééorie des sections coniquesorie des sections coniques

•• HipparqueHipparque, le (plus) grand astronome, le (plus) grand astronome

•• ChrysippeChrysippe, le grand logicien, le grand logicien

•• HHéérophile de Chalcrophile de Chalcéédoinedoine, grand m, grand méédecin, pdecin, pèère de lre de l’’anatomie anatomie 
et de la physiologieet de la physiologie

•• ÉÉrasistrate de rasistrate de CCééosos, qui a d, qui a déécrit le systcrit le systèème nerveux et me nerveux et 
ll’’appareil circulatoireappareil circulatoire
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ÉÉratosthratosthèène de Cyrne de Cyrèènene -- 194 av. J.194 av. J.--C.C.
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Archimède
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Plutarque, sur ArchimPlutarque, sur Archimèède:de:

«« On ne trouvera pas en gOn ne trouvera pas en gééomoméétrie de trie de 
problproblèèmes plus difficiles et complexes, ni mes plus difficiles et complexes, ni 
d'explications plus simples et lucidesd'explications plus simples et lucides »». . 

«« Certains les attribuent Certains les attribuent àà son gson géénie nie 
naturel, et d'autres naturel, et d'autres àà dd’é’énormes normes 
effortsefforts »». . 

«« Personne ne saurait trouver de Personne ne saurait trouver de 
ddéémonstrations semblables, et pourtant monstrations semblables, et pourtant 
quand vous les voyez, vous croyez les quand vous les voyez, vous croyez les 
avoir trouvavoir trouvéées vous même, tant est es vous même, tant est 
facile et rapide le chemin par lequel il facile et rapide le chemin par lequel il 
vous mvous mèène ne àà la solutionla solution »»..
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CicCicééron et la tombe dron et la tombe d’’ArchimArchimèède (75 av. J.de (75 av. J.--C.)C.)

**

Cicero (106-43 BC), 
Tusculanae Disputationes,

« When I was questor in Sicily 
[in 75 BC, 137 years after the 
death of Archimedes] I managed 
to track down his grave ». 
...

The Romans were so 
uninterested in mathematics that 
Cicero's act of respect in cleaning 
up Archimedes' grave was 
perhaps the most memorable 
contribution of any Roman to the 
history of mathematics. 
…
« Among them [the Greeks] 
geometry was held in highest 
honor; nothing was more 
glorious than mathematics. But 
we [the Romans] have limited 
the usefulness of this art to 
measuring and calculating ».
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V (sphère) = 2/3 · V (cylindre)

S (sphère) = 2/3 · S (cylindre)

V (cône) = 1/2 · V (sphère)

N’est-ce pas là un beau testament ?
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ArchimArchimèède et de et π

Archimède, dans La mesure du cercle, évalue le 
rapport entre circonférence et diamètre par de 
séries de polygones réguliers inscrits et 
circonscrits au cercle.

En calculant le périmètre de polygones de 12, 
24, 48, 96 côtés il arrive enfin au célèbre 
résultat :

3 + 10/71 <  π < 3 + 10/70 = 22/7

La fraction 22/7 sera la valeur de pi utilisée 
pendant tout le moyen age et au delà.

=> 1775
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Premiers siPremiers sièècles de notre cles de notre èère, sous le joug de Rome... re, sous le joug de Rome... 
tout se perd.tout se perd.

Avec la fin de l'hellAvec la fin de l'helléénisme et des grands nisme et des grands 
royaumes, bien de  droyaumes, bien de  déécouvertes sont couvertes sont 
oublioubliéées, les livres perdus. es, les livres perdus. 

AristoteAristote revient a la mode, en fournissant revient a la mode, en fournissant 
aux aux ththééologiensologiens, aussi bien chr, aussi bien chréétiens tiens 
ququ’’islamiques, la cosmologie et la islamiques, la cosmologie et la 
physique dont ils ont besoin pour leur physique dont ils ont besoin pour leur 
doctrine. doctrine. 

Seul Seul Claude PtolClaude Ptoléémmééee (et (et GalienGalien en en 
mméédecine), au II sidecine), au II sièècle de notre cle de notre èère, re, 
recueillent ce qui reste des anciennes recueillent ce qui reste des anciennes 
ththééories.ories.

Légion romaine
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Les Les éétats helltats helléénistiques en 270 av. J.nistiques en 270 av. J.--C.C.
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Claude Ptolémée (v. 100 - v. 170)

Ptolémée d'Alexandrie, collecte une 
partie des connaissances hellénistiques 
dans des oeuvres encyclopédiques:

L'Almageste (astronomie)
La Géographie
L'Optique

Dans l'Almageste on retrouve l’héritage 
du système de sphères d‘Eudoxe, 
remanié par Apollonios et Hipparque.

Pour la physique, Ptolémée ne perds pas 
de temps : il reprend telle quelle celle 
d'Aristote.
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PtolPtoléémméée (100 e (100 -- 170)170)
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Projection coniqueProjection conique
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SystSystèème Gme Gééocentriqueocentrique

La La TerreTerre est au est au 
centre, immobile.centre, immobile.

Autour dAutour d’’elle:elle:

La La LuneLune tourne en tourne en 
uun mois; 

Mercure, Vénus et le 
Soleil en un an;

Mars, en deux ans; 
Jupiter, en douze; 
Saturne, en trente; 

les étoiles fixes font 
leur révolution en 
env. 24h
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Cercles DCercles Dééfféérents et rents et ÉÉpicyclespicycles

Pour limiter le nombre de 
sphères, Ptolémée utilise 
pour chaque astre un petit 
cercle ("épicycle"), porté par 
un cercle principal, le 
"déférent".

Au besoin, on utilise des 
petites tricheries, en 
déplaçant un peu les centres 
ou en modulant les vitesses 
de rotation.

déférant

ép
icy

cle
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2 2 -- Stations et rStations et réétrotro--gradationsgradations
dans le schdans le schééma de Ptolma de Ptoléémmééee

La planète Mars par rapport aux « fixes »

click
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D’où vient le schéma de 

Ptolémée ?
Héliocéntrisme
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Une idUne idéée des ge des gééomomèètres ?tres ?
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LL‘‘ hhééritage ritage --2 2 

L'hL'hééritage scientifique transmis au Moyen ritage scientifique transmis au Moyen 
Âge consiste de :Âge consiste de :

1.1. La physique et la cosmologie La physique et la cosmologie 
dd’’AristoteAristote

2.2. LL’’astronomie et la gastronomie et la gééographie de ographie de 
PtolPtoléémmééee

3.3. Une idUne idéée curieuse: e curieuse: ce nce n’’est pas aux est pas aux 
astronomesastronomes de dde dééfinir la structure du finir la structure du 
monde monde -- la cosmologie revient aux la cosmologie revient aux 
philosophes.philosophes.

Nature du mouvement Nature du mouvement 
etc.etc.

La Terre est immobile.La Terre est immobile.

( d( d’’ooùù les malheurs les malheurs 
de Galilde Galiléée )e )
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La science hellLa science helléénistique, sous lnistique, sous l’’empire romain, et empire romain, et àà ByzanceByzance
((ééchelle arbitraire de 0 a 100)chelle arbitraire de 0 a 100)

Timeline A Et à Rome ?
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LL’’Empire Arabe au Empire Arabe au VIIIeVIIIe sisièèclecle
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Les Arabes et la reprise en EuropeLes Arabes et la reprise en Europe

F. Soso 2004F. Soso 2004Timeline B
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Passage des textes en Occident  Passage des textes en Occident  Renaissance !Renaissance !

1150-1200

1200

1204

1453

1492
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AprAprèès ls l’’explosion du IIIexplosion du III--II siII sièècle aprcle aprèès J.s J.--C. :C. :

•• La culture HellLa culture Helléénistique se meurt (lentement) sous le joug romain.nistique se meurt (lentement) sous le joug romain.

•• Rome passe Rome passe àà côtcôtéé des connaissances scientifiques.des connaissances scientifiques.

•• La science des Grecs survit La science des Grecs survit àà Byzance et dans les pays conquis par les Byzance et dans les pays conquis par les 
Arabes; heureusement pour lArabes; heureusement pour l’’Occident, elle survivra pendant 8 siOccident, elle survivra pendant 8 sièècles.cles.

•• Pendant ce temps, lPendant ce temps, l’’Europe du MoyenEurope du Moyen--Age est privAge est privéée de science (pas e de science (pas 
seulement seulement àà cause des descentes des barbares).cause des descentes des barbares).

•• La renaissance scientifique en Europe est liLa renaissance scientifique en Europe est liéée au retour des textes e au retour des textes 
anciensanciens (en grec ou en arabe).(en grec ou en arabe).

•• Le redLe redéémarrage a marrage a ééttéé bien plus lent que la rbien plus lent que la réévolution hellvolution helléénistique.nistique.

•• Les premiers scientifiques Les premiers scientifiques ‘‘modernesmodernes’’ ont largement puisont largement puiséé dans les dans les 
livres anciens qu'ils parvenaient livres anciens qu'ils parvenaient àà se procurer.se procurer.

•• Dans quelques cas, il faudra arriver au XVIIDans quelques cas, il faudra arriver au XVII--XIX siXIX sièècle pour rcle pour réécupcupéérer rer 
complcomplèètement les notions anciennes.tement les notions anciennes.

En ré
sumé
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RenaissanceRenaissance

Entre 1200 et 1500 beaucoup d’œuvres
scientifiques arabes et hellénistiques 
parviennent en Occident.

La renaissance profite pleinement de cette 
manne :

Piero della Francesca, Léonard, Copernic, 
Michel-Ange, 

Kepler, Galilée, jusqu’à Newton

font constamment référence aux 
connaissances anciennes.
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Il reste 2 questions :Il reste 2 questions :

1 1 -- et les Sciences et les Sciences 
nonnon--exactes ?exactes ?
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Il y a d’autres types de sciences, tout aussi 
importantes que les sciences exactes.

•• Par exemple les disciplines Par exemple les disciplines ““non exactesnon exactes””, , 
comme la comme la mméédecine, la psychologie, decine, la psychologie, 
ll’é’économie, la sociologie, la mconomie, la sociologie, la mééttééorologieorologie, etc., etc.

•• Elles comptent une communautElles comptent une communautéé de de 
spspéécialistes dont le  cialistes dont le  travail de recherchetravail de recherche se se 
situe en dehors aussi bien de la philosophie situe en dehors aussi bien de la philosophie 
que de la pratique professionnelle que de la pratique professionnelle -- et qui et qui 
comparent leurs rcomparent leurs réésultats expsultats expéérimentaux.rimentaux.
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Et puis , il y a les non-sciences :

• L’astrologie, l’ufologie, la parapsychologie (et 
même la pyramidologie)...

• On crée une non-science en définissant un 
“conteneur”, si possible avec un nom à racine 
grecque et avec une terminaison en    -logie. 

• On poursuit en mettant dans ce “panier”
n’importe quelle “vérité” que l’on veuille 
affirmer sur le sujet, sans s’embarrasser de 
définitions ou de démonstrations
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Il reste 2 questions :Il reste 2 questions :

2 2 -- Quelle est la genQuelle est la genèèse se 
de lde l’’HellHelléénisme ? nisme ? 
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HellHelléénisme (Droysen, 1870)nisme (Droysen, 1870)

Civilisation grecque du III au Ier siCivilisation grecque du III au Ier sièècle av. J.cle av. J.--C., nC., néée en e en 
MMééditerranditerranéée et en Asie apre et en Asie aprèès le partage de ls le partage de l’’empire dempire d’’Alexandre le Alexandre le 
Grand par ses successeurs (Diadoques).Grand par ses successeurs (Diadoques).

????

Comment les MacComment les Macéédoniensdoniens

... des montagnards ... des montagnards ééleveurs de moutons, des barbares selon les leveurs de moutons, des barbares selon les 
Grecs, engendrent en un rien de temps de splendides royaumes ?Grecs, engendrent en un rien de temps de splendides royaumes ?



6565 F. Soso 2007F. Soso 2007



6666 F. Soso 2007F. Soso 2007

Philippe II , un grand roi (359Philippe II , un grand roi (359--336)336)

•• assimila la culture grecqueassimila la culture grecque

•• rrééorganisa l'organisa l'éétat et ltat et l’’armarmééee

•• conquit les pays hostiles limitrophesconquit les pays hostiles limitrophes

•• unifia la Macunifia la Macéédoine et la Grdoine et la Grèèce  ( La ce  ( La dynastie dynastie royale )royale )

•• fit fit ééduquer son fils et les jeunes nobles du royaume par duquer son fils et les jeunes nobles du royaume par 
Aristote et ses collAristote et ses collèèguesgues ((HHéérasteraste, Choriste, Th, Choriste, Thééophraste)ophraste)

•• prpréépara lpara l’’expexpéédition contre les Perses, qudition contre les Perses, qu’’Alexandre Alexandre 
effectua aussitôt queffectua aussitôt qu’’il lui succil lui succéédada
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La MacLa Macéédoine de Philippe IIdoine de Philippe II
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De De quiqui sommessommes--nous nous 
ddéébiteurs ?biteurs ?

AnaxagoreAnaxagore
(...)(...)

SocrateSocrate
PlatonPlaton

AristoteAristote

Dynastie des Dynastie des 
ArgArgééadesades

......
Philippe IIPhilippe II
(Olympias)(Olympias)

AlexandreAlexandre
(et ses compagnons)(et ses compagnons)

......
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Les successeurs dLes successeurs d’’Alexandre (diadoques) Alexandre (diadoques) 
fondent les royaumes hellfondent les royaumes helléénistiquesnistiques

Les Les PtolPtoléémmééeses en Egypte (322en Egypte (322--30)30)
Les Les SSééleucidesleucides en Syrieen Syrie (312(312--64)64)
Les Les AntigonidesAntigonides en Macen Macéédoine (300doine (300--148)148)

Le Le PontPont (301(301--64), 64), roi Mithridate roi Mithridate 
La La BithynieBithynie (300(300--74), 74), NicomNicomèèdede
PergamePergame (261(261--133),133), les Attalidesles Attalides

SyracuseSyracuse, d, déétruite par Marcellustruite par Marcellus en 212en 212

MarseilleMarseille, conquise par C, conquise par Céésar en 49sar en 49
RhodesRhodes, mise , mise àà sac par Cassius en 43sac par Cassius en 43

Les royaumes mineurs et les citLes royaumes mineurs et les citéés libress libres
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Les Les éétats helltats helléénistiques en 303 av. nistiques en 303 av. 
J.J.--C.C.
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Les Les éétats helltats helléénistiques en 270 av. nistiques en 270 av. 
J.J.--C.C.
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Les Les éétats helltats helléénistiques en 90 av. nistiques en 90 av. 
J.J.--C.C.
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DurDuréée de l'helle de l'helléénismenisme

PolitiquementPolitiquement ::
De 323 De 323 àà 146 av. J.146 av. J.--C. (GrC. (Grèèce)ce)

ou jusquou jusqu’à’à 30 av. J.30 av. J.--C. (ClC. (Clééopâtre)opâtre)

Culturellement Culturellement ::
Jusqu'Jusqu'àà 212 apr212 aprèès J.s J.--C. (Alexandrie)C. (Alexandrie)

ou jusqu'ou jusqu'àà 550 de notre 550 de notre èèrere
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ClClééopâtre           opâtre           -- Antiochos III MAntiochos III Méégasgas

Reine d’Égypte (51 – 30 av. J.-C.)

Roi de Syrie (223 – 187 av. J.-C.)
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Diodore de Sicile (fin I s.)
Plutarque (46-125)
Aetius (I-II s.)
Théon de Smyrne (IIe s.)
Arrianus Flavius (95-175)

Strabon (-64,-21)
Tite Live (-59,17)
Sénèque (-3, 65)
Pline l'Ancien (23-79)
Clèomède (Ier s. av. J.-C.)

Lucrèce (-97,-54)
Cicéron (-108,-42)
Salluste (-86,-35)
Varron (-116,-27)
Vitruve (-70,-24)

La seule trace de la pensée des grands d'Alexandrie, d'Asie 
Mineure et de Sicile est donc à rechercher dans... les auteurs 
du Ier siècle avant ou après J.-C. - heureusement nombreux 
et prolifiques:

Il s'agit  souvent de petites phrases, d'allusions ou de 
références indirectes, mais si l'on sait "quoi" chercher - et 
Copernic, Galilée, Newton le savaient - ils représentent une 
véritable mine d'informations.

Les tracesLes traces
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FINFIN
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Après l’explosion du III-II siècle après J.-C. ::

�� La culture HellLa culture Helléénistique se meurt (lentement) sous le joug nistique se meurt (lentement) sous le joug 
romain.romain.

�� Rome passe Rome passe àà côtcôtéé des connaissances scientifiques.des connaissances scientifiques.

F. Soso 2004F. Soso 2004
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La science et Rome : les conquêtes se La science et Rome : les conquêtes se 
ressemblent, les effets sont opposressemblent, les effets sont opposééss

La conquête grecoLa conquête greco--macmacéédonienne crdonienne créée une synergie avec e une synergie avec 
les anciennes civilisations (Babylone, Egypte, Phles anciennes civilisations (Babylone, Egypte, Phéénicie, nicie, 
Lydie)Lydie)

La conquête romaine provoque une catastrophe culturelle La conquête romaine provoque une catastrophe culturelle 
(du moins, pour la science).(du moins, pour la science).

La cause : les diffLa cause : les difféérentes conditions politiques et rentes conditions politiques et 
culturelles des conquculturelles des conquéérants.rants.
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Rome , au II Rome , au II –– I siI sièècle av. J.cle av. J.--C.C.

�� est secouest secouéée par des guerres civiles (Mariuse par des guerres civiles (Marius-- Sylla, CSylla, Céésarsar--
PompPompéée, Antoinee, Antoine--Octave)  et de nombreuses insurrections.Octave)  et de nombreuses insurrections.

�� Ne compte que quelques scientifiques (mNe compte que quelques scientifiques (méédiocres):diocres):

Varron (116-27) auteur encyclopédique

Lucrèce (96-55) De natura rerum

Vitruve (70-25) De Architectura

Agrippa (63-12) cartes géographiques
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......
�� La science passe directement des Grecs aux Arabes, qui, La science passe directement des Grecs aux Arabes, qui, 

heureusement pour lheureusement pour l’’Occident, la garderont en vie pendant 8 siOccident, la garderont en vie pendant 8 sièècles.cles.

�� Pendant ce temps, lPendant ce temps, l’’Europe du MoyenEurope du Moyen--Age est privAge est privéée de science (pas e de science (pas 
seulement seulement àà cause des barbares).cause des barbares).

�� La renaissance scientifique en Europe est liLa renaissance scientifique en Europe est liéée au retour des textes e au retour des textes 
anciens (en grec ou en arabe)anciens (en grec ou en arabe)

�� Le redLe redéémarrage a marrage a ééttéé bien plus lent que la rbien plus lent que la réévolution hellvolution helléénistique.nistique.

�� Les premiers scientifiques Les premiers scientifiques ‘‘modernesmodernes’’ ont largement puisont largement puiséé dans les dans les 
livres anciens qu'ils parvenaient livres anciens qu'ils parvenaient àà se procurer.se procurer.

�� Dans quelques cas, il faudra arriver au XVIIDans quelques cas, il faudra arriver au XVII--XIX siXIX sièècle pour rcle pour réécupcupéérer rer 
complcomplèètement les notions anciennes.tement les notions anciennes.
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Et pourtant... le dEt pourtant... le déébut du I sibut du I sièècle av. J.cle av. J.--C.C.

Est le moment le plus Est le moment le plus vivantvivant de la culture romaine de la culture romaine 
(avec aussi Pomp(avec aussi Pompéée, Ce, Céésar, Cicsar, Cicééron).ron).

Sous Auguste, il nSous Auguste, il n’’y aura que des poy aura que des poèètes de tes de 
«« courcour »» et dans les bibliothet dans les bibliothèèques des oeuvres de ques des oeuvres de 
littlittéérature, drature, d’’histoire et de rhhistoire et de rhéétorique torique –– mais pas mais pas 
scientifiques.scientifiques.

Auguste ne porte Auguste ne porte aucunaucun intintéérêt rêt àà la science (et la science (et 
reste au pouvoir 55 ans).reste au pouvoir 55 ans).



103103 F. Soso 2007F. Soso 2007

Au I siAu I sièècle aprcle aprèès J.s J.--C. (sous les empereurs JulioC. (sous les empereurs Julio--
Claudiens et Flaviens)Claudiens et Flaviens)

Deux encyclopDeux encyclopéédistes romains:distes romains:

L. A. SL. A. Séénnèèque (4que (4--65)65)

Pline lPline l’’Ancien (24Ancien (24--79)79)

relatent les rrelatent les réésultats scientifiques hellsultats scientifiques helléénistiques, nistiques, 
sans y comprendre grand chose sans y comprendre grand chose 

F. Soso 2004F. Soso 2004
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Par la suite...Par la suite...

Rome ne compte aucun Rome ne compte aucun 
mathmathéématicien ou astronome.maticien ou astronome.

DDééjjàà CCéésar avait eu recours sar avait eu recours àà
un astronome grec (Sosigun astronome grec (Sosigèène,  ne,  
prêtprêtéé par Clpar Clééopâtre) pour la opâtre) pour la 
rrééforme du calendrier romain.forme du calendrier romain.

F. Soso 2004F. Soso 2004
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On remarque 3 phases dans les contacts des On remarque 3 phases dans les contacts des 
romains avec la culture grecque :romains avec la culture grecque :

1.1. Les romains reLes romains reççoivent en famille des esclaves ou des otages oivent en famille des esclaves ou des otages 
grecsgrecs

2.2. Les romains cultivLes romains cultivéés (Pomps (Pompéée, Cice, Cicééron) allaient parfaire leur ron) allaient parfaire leur 
ééducation en Grducation en Grèèce.ce.

3.3. Les Les éécoles de grammaire et de rhcoles de grammaire et de rhéétorique sont transftorique sont transféérréées es àà
Rome. On laisse tomber la philosophie et la science.Rome. On laisse tomber la philosophie et la science.

[Les philosophes seront même expuls[Les philosophes seront même expulséés ds d’’Italie en 94].Italie en 94].

F. Soso 2004F. Soso 2004
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Autour de 150 av. J.Autour de 150 av. J.--C.C.

�� En 146 Rome occupe la GrEn 146 Rome occupe la Grèèce (destruction de Corinthe ce (destruction de Corinthe 
et de Carthage)et de Carthage)

�� En 145 le pharaon PtolEn 145 le pharaon Ptoléémméée VII expulse de VII expulse d’’Egypte les Egypte les 
intellectuels grecs intellectuels grecs 

�� En 133 le royaume de Pergame En 133 le royaume de Pergame ééchoit en hchoit en hééritage ritage àà
RomeRome

�� [et en 188 Antiochos III, en 167 Rhodes, [et en 188 Antiochos III, en 167 Rhodes, 
en 122 Marseille]en 122 Marseille]

D'oD'oùù un arrêt des un arrêt des éétudes helltudes helléénistiquesnistiques

F. Soso 2004F. Soso 2004
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Le dLe dééclin de lclin de l’’empire Romainempire Romain

On a souvent attribué le déclin de la civilisation européenne 
aux invasions barbares.

D'autres (H. Pirenne) ont objecté que les structures civiles 
et économiques avaient survécu par ex. à l'arrivée des 
Wisigoths.

Ils ont cherché la cause du dépeuplement des grandes villes 
d'Europe dans l'expansion de l'Islam (630-730)
- qui aurait détruit l'unité de la Méditerranée et le commerce 
sur les longues distances.
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Origines du Moyen AgeOrigines du Moyen Age

Quand la Méditerranée a été divisée en deux par la 
conquête arabe, les deux parties n'étaient pas "égales".

L'L'ééconomie romaine conomie romaine éétant une pure tant une pure ééconomie dconomie d’’exploitation, exploitation, 
la chute de lla chute de l’’empire prempire préécipite lcipite l’’Europe dans une crise Europe dans une crise 
profonde . profonde . 

Des métropoles ont continué d'exister aussi bien dans le 
monde islamique que dans le monde byzantin. 

F. Soso 2004F. Soso 2004
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Empire dEmpire d’’Occident vs. Empire dOccident vs. Empire d’’Orient Orient 

Les grandes villes de lLes grandes villes de l’’Italie romaine Italie romaine éétaient ou des centres taient ou des centres 
administratifs ou des villes portuaires; elles disparaissent administratifs ou des villes portuaires; elles disparaissent 
donc donc àà la chute de lla chute de l’’empire (en 476).empire (en 476).

LL’’empire dempire d’’Orient prospOrient prospèère encore 1000 ans (=>1453) re encore 1000 ans (=>1453) 
apraprèès la chute de ls la chute de l’’empire dempire d’’Occident,Occident,

de même que les autres centres de la Mde même que les autres centres de la Mééditerranditerranéée qui e qui 
vivaient du commerce et de leur produits.vivaient du commerce et de leur produits.

F. Soso 2004F. Soso 2004


